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FÉDÉRATION DSS ViGiŒR@HS D£ LA LOIRE-INfÊftlEUBE 

Le Concours des Vins de Paris 
ASSURANCES SOCIALES <? Le 

Sénat vient d'adopter, par 257 voixl 
contre 17, le rectificatif à la fameuse 
loi du 5 avril 1928. Que nous réserve 
ce nouveau texte ? 

LE XII' CONGRES DE L'AGRI-
CULTURE FRANÇAISE se tiendra, 
cette année, à Paris, du 15 au 17 mai. 
On y étudiera principalement le pro-
blème de l'organisation de la vente 
en commun par les agriculteurs. Nous] 
en publierons le programme nlté 
rteuremenl, 

' * ■ 

CONTRE LE DORYPHORA U La 
lutte entreprise contre cet insecte ra-
vageur se développe d'année en an-
née. En 1922, les crédits utilisés à 
cet effet étaient de 51.714 francs; 
en 1925, de 180.000 francs; en 1929, 
[de 785.100 francs. 

* * 

UN ACCORD FRANCO-GREC] 
sur les vins vient d'être signé par le 
ministre de France et le ministre des 
Affaires étrangères de Grèce. Cet 
accord règle provisoirement le statut 
commercial entre les deux pays. 

JUll leur appttrrnuit 
traies de Paris. Elles sont offertes... 
de 40 à 50 francs la petite corbeille 
de 300 à 500 grammes ! 

m  * * 
BEAU CAREME V A Moscou, les 

'autorités municipales ont décrété que 
les restaurants de la ville ne servi-
raient pas de viande neuf jours par 
mois. De plus, il sera interdit de 
servir à manger à ceux qui ne tra-
vaillent pas ! 

• * 
LES INONDATIONS DU MIDI 

ont ravagé près de 200.000 hectares 
'de terres ; des fermes se sont écrou-
lées avec les grains qu'elles avaient 
en grenier. Près de 150 petits mou-
lins ont perdu leurs approvisionne-
ments de blés et de farines ; les quan-
tités perdues se chiffrent à plus de 
50.000 quintaux. Les dégâts causés 
aux vignobles sont aussi considé-
rables. 

» * 

POUR LES SINISTRES DU MIDI 

Les grands réseaux viennent de 
décider d'abandonner la totalité des 
frais de transport, par voie de dé-
taxe, pour les envois effectués à ti-
tre de dons gratuits soit en pôrt 
payé, soit en port dû ' 

De Préfet à Préfet ; 
De Maire à Préfet (sans récipro-

cité) ; 
De Sociétés ou organisations 

«gréées à destination de leurs filiales. 
Ces transports pourront être remis 

jusqu'au 15 avril, dans les conditions 
suivantes : 

En G. V. — Marchandises ordinai-
rement transportées en grande vi-
tesse, avec limite approximative à 
50 kilos par expédition. (Les colis 
postaux sont exclus). 

En P. V. — Pas de limitation de 
Çoids. 

— Le grand avantage d« coucher de-
hors, c'est Qu'en cas de catastrophe te 
toit de la maison ne s'écroule pas sur 
»Ogfj 

Cette année, au Concours général 
agricole de Paris, la Loire-Inférieu-
re a eu enfin un stand digne de l'im-
portance de son vignoble. L'expo-
sition des vins de France de 1930 
était du reste une des plus brillan-
tes que l'on ait vu; Notre stand pro-
longé ,par trois expositions parti-
culières organisées par des Nantais, 
occupait une façade de plus de 25 
mètres de long. 

Comme ou le verra au palmarès 
publié en ce bulletin, de nombreu-
ses récompenses ont été attribuées, 
et tous les cantons se sont vu accor-
der des nominations. 

Le Muscadet régnait en maître, 
Vallet, Vcrtou, Clisson, Aigrefeuille, 
Le Loroux, les coteaux d'Ancenis y 
présentaient leurs meilleures bou-
teilles. 

Notre vin commence à cire connu 
à Paris, son nom devient familier. 
Il est synonyme d'un bon vin léger 
sec, qui donne la gaitè à ceux qui 
le boivent. Encore quelques mani-
festations de eu genre et nous se-
rons classés dans le langage cou-
rant comme le sont les Chablis, les 

pour noir. , ptrr YVtlS UC 
qualité. 

Heureusement nous .commençons^ 
â savoir présenter notre vin, à lui 
donner les qualités œnologiques né-
cessaires pour qu'il voyage sans dan-
ger. Au stand, les vins envoyés par 
les plus modestes vignerons, étaient 
propres, clairs et nous n'avons 
constaté que quelques rares exem-
ples de casse ou de trouble. Quel-
ques échantillons contenaient des 
voltigeurs de colle. Ce défaut vient 
du manque de tanin : la colle n'a 
pas été bien précipitée. Avant de 
coller une barrique il faut toujours 
taniser à 30 gr. 

A côté des muscadets, des vins 
ronges de plants français Camay et 
Cabernet, avaient pris place. Ils 
étaient envoyés par nos amis des 
coteaux d'Ancenis. Leurs qualités 
tes apparentent avec les vins du 
Beaujolais. Ils ont une valeur très 
certaine. Les dégustateurs-sommeliers 
appelés à les juger les ont Tort ap-
préciés. A. notre avis, ils gagneraient 
à être cuvés plus longuement el sur-
tout à l'être en présence d'une par-
tie importante des pédoncules des 
grappes. N'oublions pas que le vin 
surtout le ronge, n'est pas seulement 
un produit de fermentation, mai 
aussi un produit de macération 
Trop égrapper ne vaut rien. Un vin 
rouge fin doit être âpre la première 
année, c'est une condition d'un heu-
reux vieillissement. 

Il nous reste à remercier les or-
ganisateurs de ces stands, nos amis 
MM. Dejoie, Delhomeau, Sautejeau, 
Guindon et Bevtrand. Et â vous dire 
à tous à l'année prochaine, si... nous 
avons une bonne récolle. 

LE BANQUET DU MUSCADET 
Jeudi soir, 20 mars, à l'occasion 

du Concours agricole, les Nantais de 
Puris se réunissaient en leur ban-
quet annuel à Lutétia, sous la pré-
sidence de M. Delhoumeau, avocat, 
président de cette Société. Ces mes-
sieurs avaient eu l'aimable attention 
d'inviter les organisateurs du stand, 
les vignerons membres du jury des 
vins (la Haie et le Landreau), pré-
sents à Paris à ce moment-là. 

Ce furent de belles agapes. On y 
porta aux nues les qualités de noire 
Pinard. Les notabilités artistiques et 
littéraires les plus célèbres, origi-
naires du pays, y étaient présentes. 
Ce sont pour nous de grands ambas-
sadeurs dans la littérature et dans 
les arls. 

REUNION DU BUREAU 
DE LA CONFEDERATION 

Le bureau de la C. G. V. C. O. 
était convié le même jour, rue d'Ams-
terdam. Il avait à étudier quelles 
LQ.nl lei formes à apporter aus dé-

Un Brin de Causette... 

crets qui vont assurer l'application 
de la nouvelle loi sur le commerce 
des vins. La place de nos petits vins, 
gros-plants et autres, doit être ré-
servée dans l'économie ' générale. 
Après avoir examiné les-choses pos-
sibles et celles... impossibles, il a 
semblé à l'assistance que nous de-
vions faire un essai loyal de la nou-
velle législation. Tous ont été d'ac-
cord pour refuser tout texte qui 
prétendrait réglementer la circula-
tion de nos vins, en se basant sur 
!e degré alcoolique seulement. 

Aux mêmes heures, les présidents 
des Chambres d'agriculture étaient 
réunis rue Las Cases. Les représen-
tants du Midi demandèrent, sans 
que personne n'en eut été avisé au 
préalable, un vote pour la suppres-
sion totale du droit de sucrage ! 
Surprise, l'opinion de rassemblée 
était indécise. Notre président, le 
marquis de Sesmaisons, prolesta 
immédiatement, et demanda le ren-
voi de la question, connue non ins-
crite à l'ordre du jour. Il a obtenu 
satisfaction. Il fut soutenu par nos 
régions et... par les régions de bet-
teraves sucrières M 
pas avoir clans tics assemblées, où 
se débattent des intérêts de régions 
aussi diverses I! 

DE CAMIRAN, 
Vice-président à la C. G. V. C. O. 

PETITE CORRESPONDANCE 

A la suite (le ta distribution, à 
Saint-Herblain, de la brochure l'Em-
ploi des engrais en Loire-Inférieure, 
par M. Danguy, ancien directeur 
des Services agricoles, nous avons 
reçu une lettre intéressante d'un ha-
bitant de Saint-Herblain. Il se plaint 
amèrement du peu de rapport des 
terres et objecte que les dépenses 
d'engrais telles qu'elles sont conseil-
lées dans l'opuscule, jointes aux 
frais de culture, laisseraient l'ex-
ploitant en perte au bout de l'année. 
Que dans de telles conditions il n'y 
avait plus qu'à « prendre son panier 
et à aller travailler en ville. » 

Nous avons transmis celte lettre û 
notre nouveau, et distingué direc-
teur des Services agricoles : il a bien 
voulu nous rédiger la réponse sui-
vante 

J'admets vos chiffres sans les dis-
cuter. D'après lés calculs que vous 
avez établis, et en vous basant sur 
les données de la brochure qui vous 
a été remise, un hectare de pom-
mes de terre coûterait donc : fumu-
res, semences et travail compris : 
1.725 fr. 

Mais, et là je ne suis plus d'accord 
avec vous, vous devez récolter plus 
que les 14.000 kilos qui servent de 
base à vos calculs. En année moyen-
ne vous devez atteindre, sinon dé-
passer, 25.000 kilos de tubercules. 
A*Maisdon on a obtenu jusqu'à 
42.000 kilos à l'hectare il y a 2 ans 
en une culture soignée. 

Dès lors il vous reste un bénéfice 
de 2.775 fr., en tablant comme vous 
le faites sur un prix de vente de 
30 fr. aux 100 kilos, -

Remarquez que, d'autre part, le 
blé qui suivra n'aura besoin que seu-
lement d'un apport de 4 à 500 kil. 
de scories ou de superphosphates à 
l'automne et d'un peu de nitrate au 
printemps. Et je vous assure que 
son rendement n'en sera que meil-
leur I 

Essayez seulement I 
Croyez bien surtout que les con-

seils qui vous sont donnés dans la 
brochure en question n'ont pas vu 
le jour seulement dans le silence 
d'un confortable cabinet, ni qu'ils 
ont pour but de vous « bourrer le 
crâne » ; ils sont le fruit de mul- j 
tiples observations faites chez les j 
meilleurs cultivateurs, et leur seul 
fout est de vous mettre â même de 
faire aussi bien qu'eus. 

Ainsi dans quèques 
joura nous allons re-
cevoir dans cette 
bonne Ville de Nan-
tes le Chef de l'Etat: 
M. Gaston Boumer-
gue. 

La mère Jean-
not et les mio-
ches, qui n'ont ja-
mais vu quelqu'un 

d'aussi grand veulent s'offrir le voya-
ge. Comme y n'ont point voulu as-
sister au défilé de sa majesté « Pouet-
Pouet », roi du Carnaval, y ne vou-
lons point râter le défilé présidentiel 
— qui, entre-nous, sera p'têtre moins 
rigolo. — La vue n'en coûtera rien : 
seulement les billets de chemin de 
fer et quèques chopines de blanc. 

Vous savez que depuis pu d'un 
mois on travaille ferme pour prépa-
rer ia réception du Président : offi-
ciels, gros bonnets de la Ville, con-
seillers (les conseillers sont point 
toujours les payeurs, dame !) équipes 
d'ouvriers menuisiers, peintres, déco-
rateurs, électriciens.,,, tout le monde 
est sur les dents. Au régiment, qiïand 
on allait recevoir la visite du chef 
« trois étoiles » c'étions un peu k>f-
kif ; le clairon sonnait dans la cour : 
« Vlà l'général qui rentre au quar 

TELEPHONE 141.95 

Chèques Postaux Nantes 6.015 

sricote de far 
Cette grande manifestation agri-

cole — la plus importante de France, 
puisqu'elle réunit toutes nos races 
bovines, ovines et porcines — s'est 
tenue au Parc des Expositions, Porte 
de Versailles, à Paris, du 17 au 
23 mars. 

Comme l'an dernier, nous avons 
parcouru avec un réel intérêt les dif-
férents pavillons de cette Exposition, 
qui comprenait en outre un Concours 
laitier et beurrier, un grand Concours 
de tous nos vins de France et de 
nombreux stands de maisons de 
graines, plants et semences sélection-
nées, stand des engrais, pavillon des 
beurres et" fromages, des miels et 
produits apicoles, des produits colo 
niaux. 

Au Pavilon des Beurres et Fro-
mages : beurres de Normandie, de 
Touraine et d'Anjou, de Bretagne, de 
Vendée, des Charentes et du Poitou 
etc., notre beurre de la région nan-
taise a remporté un grand succès, 
puisque la COOPÉRATIVE LAITIÈRE DE 

NANTES-BANLIEUE s'est vue décerner 
une médaille d'or. Pour la première 
fois que notre Coopérative laitière 
nantaise participe au Concours génè-

! «M oiu ™mnnp(a,iin premier orix : 
gaziT : .♦ ' il y a neu d en être fier et Anvl-

On a. élevé aux carrefours, sur les i SASER l'avenir avec confiance. 
places, des pylônes avec des décora-
tions maousses ; les magasins en pro-
fitent pour liquider leurs stocks de 
drapeaux ; tant qu'aux bistrots, ils 
s'aj prêtent à arroser comme y faut 
les visiteurs. 

Le programme des fêtes est arrêté. 
Tous les gestes du Président et de sa 
suite ont été pesés, calculés, minute 
par minute, mesurés au double-dé-
cimètre. — Vous rigolez? Tenez! 
pour l'inauguration solennelle de la 
Foire, faut que le Président puisse 
voir tout sans aller partout. On a fait 
une ouverture spéciale — présiden-
tielle, comme de juste — dans un 
des Palais, pour qui puisse pénétrer 
au milieu du Concours des Animaux 
reproducteurs. Mais chez les bêtes à 
cornes, il ne pourra faire que 37 mè-
tres 50 de parcours — pas un pouce 
de pus. On a même désigné en face 
de quel taureau faudra qu'il s'arrête, 
pour caresser le propriétaire et féli-
citer l'animal ■— zut, c'est le con-
traire ! 

En ville y aura un grand banquet. 
Des chefs du Protocole et de la Sû-
reté de Paris sont déjà venus enquê-
ter sur le personnel employé par le 
traiteur... mais ce sont ses larbins 
qui serviront à la table d'honneur. 
Ben mieux... le Président amène avec 
lui sa vaisselle, ses couverts (voui 
madame J) ses vins, ses mi.nîsses. Son 
chauffeur, depuis huit jours, s'exerce 
à Nantes, pour étudier les virages 
sur le parcours du cortège ; les coups 
de freins sont même prévus. 

Comme nos autorités s'inquiétaient 
sur la façon de recevoir M. Doumer-
gue, le Chef du Protocole leur a ré-
pondu : — Du tout, du tout, c'est 
pas vous qui le recevrèz : C'est lui 
qui vous recevra, car le Président est 
partout chez lui l 

Notez qu'on invite juste le Chef de 
l'Etat, quand not' pauvre Ville de 
Nantes est partout en travaux, en dé-
molitions. On ne voit pu que barri-
cades, grues, échafaudages, sur les 
places et contre les maisons. Pour 
masquer tout ça, on va mettre des 
tentures, des panneaux-réclames et 
des cache-pots peinturlurés. On m'a 
même dit qu'on pendrait le long des 
balustrades des draps avec des guir-
landes... comme pour les processions. 

Que va penser de tout ça M. Dou-
mergue ? Il aurait une ben meilleure 
idée de not'région Nantaise, en ve-
nant incognito, comme un simple pé-
quin, admirer nos monuments, goû-» 
ter lin vrai beurre-blanc sur les bords 
de la Loire, arrosé de not' bon vieux 
Muscadet ! 

J'suis sûr que s'il faisait ça... y 
reviendrait tous les ans ! 

Le Syndicat des Mandataires de 
vente en gros des beurres, aux Halles 
Centrales de Paris, représentait au 
Concours agricole « l'Association 
Centrale des Laiteries Coopératives 
des Charentes et du Poitou » et >la 
« Fédération des Laiteries Coopéra-
tives de Touraine et d'Anjou ». Cette 
première association compte actuel-
lement 136 laiteries affiliées, 87.176 
sociétaires et a produit en 1929 
19.686.600 kilos de beurre. La Fédé-
ration de Touraine et d'Anjou groupe 
27 laiteries, 18.045 sociétaires et a 
livré sur le marché en 1929, 5.376.286 
kilos de beurre. 

Notons en passant l'utile propa-
gande faite par les producteurs, 
grâce à de multiples pancartes : 
« Rien ne remplace le beurre », et 
pour initier les profanes, on pouvait 
assister gratuitement à un film sur 
la fabrication du beurre dans nos 
laiteries modernes. 

Au Pavillon des Semences, outre 
les multiples échantillons de graines 
et de plants correctement alignés des 
différentes maisons de sélection, nous 
avons pu admirer de superbes par-
terres de jacinthes, de cinéraires et 
autres fleurs, aux coloris variés, de 
la Maison Vilmorin et de l'Ecole Na-
tionale d'Horticulture de Versailles. 

Au Pavillon des Vins étaient re-
présentés tous nos meilleurs crus de 
France, de quoi satisfaire les palais 
les plus difficiles, et nous avons 
constaté avec satisfaction que cette 
année le STAND DE LA LOIRE-INFÉ-

RIEURE revêtait une importance digne 
de notre excellent muscadet et ne 
faisait pas figure de parent pauvre, 
aux côtés des autres grands crus. 
»On lira plus loin les récompenses 

qui ont été décernées officiellement 
à nos vignerons. 

* 
* * 

BOVJNb Et PORCINS 

Dans le pavillon central, celui des 
bovins et porcins, gras et reproduc-
teurs (ou se tenait également le Con-
cours laitier), le visiteur pouvait 
admirer à loisir les plus beaux spéci-
mens de nos diverses races fran-
çaises, classées par sections : races 
bovines normandes, flamandes, hol-
landaise, tachetée de l'Est, ferran-
raise, tarentaise, bretonne, parthe-
naise, maine-anjou, jersiaise, charol-
laise, limousine, durham, gasconne, 
etc.; races porcines craonnaises, nor-
mandes, limousines, large - White, 
Berkshire, etc. 

Notons encore cette année la qua-
lité remarquable des animaux pré-
sentés, mais l'insuffisance du nom-

dernier — beaucoup de petits et 
même de gros éleveurs, éloignés de 
la région parisienne, hésitant à con-
courir devant les frais élevés de dé-
placements par chemin de fer, de 
nourriture pour leurs animaux et de 
séjour à Paris — ces derniers n'étant 
pas les moindres ! 

Les éleveurs s'élèvent aussi, avec 
raison, contre l'insuffisance des prix. 
Ils voudraient obtenir les mêmes 
avantages que ceux offert3 aux éle-
veurs de chevaux dans les concours, 
où les prix sont plus élevés. Souhai-
tons que la prochaine fois ils obtien-
nent satisfaction, le gouvernement 
venant de voter un crédit spécial 
pour répartir entre les prix des dif-
férents concours. 

Plusieurs éleveurs, durant le Con-
cours, firent immuniser leurs bêtes 
contre la fièvre aphteuse, à l'aide 
d'un nouveau sérum préventif, admi-
nistré par des élèves de l'Ecole d'AI-

fort. 
Parmi les animaux gras, la RACE 

CHAROLLAISE s'est encore classée en 
tête. Nous avons admiré le prix 
d'honneur de bandes, remporté par 
quatre superbes bœufs charollais, 
pprartenant a M. Paul Devougs, de 

'Brasseuse (Oise). Ces bœufs, estimés 
à 1.400 livres de viande chacun, en 
moyenne, ont été vendus pour la 
somme totale de 45.000 francs. 

Un autre prix d'honneur a été rem-

porté par M. Jeudy, à Cindré (Allier), 
pour son bœuf charollais, qui a trouvé 
preneur pour la coquette somme de 
21.000 francs. 

Chez Ie& NORMANDS, le prix d'en-
semble a été décerné à M. Gaston 
Monville, d'Hautot-Levatois. Le pre-
mier prix et prix de championnat des 
mâles a été obtenu par M. Victor 
Delisle, à Clitourps, canton de Saint-
Pierre-Eglise (Manche), pour son fa-
meux taureau normand « Violi ». Le 
championnat des femelles est revenu 
à M. Monville, déjà cité. Chez les 
génisses de quatre dents, M. Aveline, 
de Dorceau (Orne), l'éleveur réputé, 
remporte un premier prix aveo 
« Caillette ». M. Chitel, de Mouilly 
(Calvados), remporte le premier prix 
des vaches pleines. Enfin M. Dams-
cour, de Maisy (Calvados), remporte 
un beau succès pour sa superbe 
vache grasse (pouvant faire 1.150 
livres de viande), vache normande 
exceptionnelle, n'ayant jamais vêlé 
et qui a battu les autres races concur-
rentes. 

Chez les PARTHENAIS — dont nos 
éleveurs connaissent toutes les qua-
lités — nous avons pu admirer de 
très beaux sujets, notamment ceux 
de AL Céiestin M'étais, la Tavellière, 
par Augé (Deux-Sèvres), qui a rem-
porté le premier prix d'ensemble et 
le prix de championnat des mâles. 
Signalons encore le3 succès obtenus 

bre de têtes amenées au Concours 
MAITRE JEAXNOT. [~ nombre inférieur, à celui de l'an 

FOIRE DE NANTES 

Eleveurs I 
Venez tous visiter le GRAND CONCOURS DES BOVINS, 

les plus beaux spécimens de nos races Nantaises, Nornfandes, et 
Maine-Anjou, organisé par la Société d'Agriculture de la Loire-
Inférieure, du Vendredi 4 au Dimanche 6 Avril. 

PrDÛacteurs as Lait I 
Assistez tous à ia GRANDE JOURNEE DU LAIT du 

Dimanche 6 Avril. Le matin, à 10 heures, visite de la Coopérative 
Laitière de Pont-Rousseau. L'après-midi, à 15 heures, à la Foire 
Commerciale (Salle de réception, à gauche de l'entrée principale) : 
CONFERENCE PAR M. PORCHER, directeur de l'Ecole Nationale 
Vétérinaire de Lyon, chargé de l'enseignement supérieur du lait à 
l'Institut Pasteur de Paris. A l'issue de cette réunion, distribution 
des prix du concours laitier et beurrier. 

Viticulteurs ! 
•Participez tous à notre GRAND CONCOURS DEPARTE-

MENTAL DES VINS DE LA LOIRE-INFERIEURE les Lundi 7, 
Mardi 8, el Mercredi 9 Avril, à la Foire de Nantes. Amateurs de 
bons vins, retenez bien ces dates et ne manquez pas d'assister à 
cette grande manifestation Vinicole, 

Aoiculteurs I 
Accourez en masse à notre GRAND CONCOURS NATIO-

NAL D'AVICULTURE organisé par la Société Avicole de l'Ouest, 
du Jeudi 10 au Dimanche 13 Avril. 

Le Jeudi 10 Avril, à 9 heures du matin, GRANDE CONFE-
RENCE AVICOLE sur les besoins et exigences du Marché Anglais 
en vue de L'EXPORTATION vers ce pays de nos œufs, poules, 
poulets, canards, dindons et oies. — Jeudi 10 Avril, exposition de 
volailles mortes. — Du 11 au 13 Avril, exposition d'animaux de 
cages et volières, 

Maraîchers et Horticulteurs ! 
Assistez tous, le Jeudi 10 Avril, à 10 heures du matin, 

dans les locaux de la Foire, à la CONFERENCE qui sera faite sur 
les possibilités D'EXPORTATION DE NOS LEGUMES FRAIS de 
toutes sortes, vers l'étranger. 

Agriculteurs ! 
Outre ces grandes manifestations Agricoles, vous trou-

verez à la Foire de Nantes tout ce qui peut vous intéresser, vous 
instruire, vous distraire... et vous rafraîchir 1 Ne ratez pas de 
semblables occasions. 

Pour obtenir des BILLETS DEMl-TARlF en chemins de 
ter, groupez-vous par dix personnes au moins et demandez au 
SYNDICAT CENTRAL, 2, rue Scribe, à Nantes, les feuilles qui vous 
feront obtenir cette réduction. 



pour cette race par Al. Guitton-Alassé, 
à Verrages ; Al. Richaud Paul, à Pé-
cébuf, et Al. Georges Boussiot, à 
Faye-sur-Ardin (Deux-Sèvres). 

Pour les MAINE-ANJOU, le premier 
prix des taureaux nés en 1927 rc 
vient à AI. Thébaut-Lebreton, d'Apre-
mont (Vendée), pour son taureau 
« Ebat ». Ce taureau, déjà champion 
l'an dernier, provient de l'élevage de 
AI. Dubreui!, de la Sarthe. Le pre-
mier prix des jeunes est décerné à 
Al. Louis Rezé, d'Anvers-le-Hamon 
(Mayenne). 

Enfin ci. :: h . PORCS le prix d'hon-
neur des porcs gras revient à la race 
« Large White », pour un animal de 
341 kilos, qui a été vendu 6.000 fr. 
(17 fr. 50 le kilo vif environ). 

Chez les MOUTONS gras, le prix' 
d'honneur est remporté par la race 
« Southdov/H », sujets faisant envi-
ron 60 livres de viande et vendus 
aux environs de 900 francs. 

CONCOURS LAITIER 
ET BEURRIER 

Au Concours laitier, la palme pour 
les ADULTES est revenue à une vache 
flamande, qui a donné 83 kil. 800 
de lait pour les deux jours ; cette 
vache s'af* également attribuée le 
champio; " le beurre, avec 
3 kil. JM L. . pelons que l'an 
dernier le record beurrier avait été 
obtenu par une normande avec 
3 kil. 845. La race normande arrive 
cette année au second rang, avec 
3 kil. 136 de beurre. 

Chez les GÉNISSES, le championnat 
revient encore à une flamande, avec 
54 kil. 450 de lait pour les deux jours 
et à une autre flamande pour le 
beurre avec 2 kil. 371. 

Ajoutons que les Hollandaises, 
Bleue du " vd, Montbéliardes et Bre-
tonnes ; Ovï aussi très bien com-
portées ùui.o ié classement. 

La place nous manque pour citer 
tous les lauréats de cet intéressant 
Concours et les nombreuses transac-
tions qui s'y sont effectuées après les 
opérations des jurys, justes récom-
penses Çr. - efforts des éleveurs. 

R. FAIVRE. 

Ses €ngrais potassiques 
dans ia Quliure des pommes de Z erre 
DE LA TENEUR DU 

EN POTASSE 
SOL 

RECOMPENSES OBTENUES 
PAR NOS VIGNERONS 

\. — AlUSCADET 

Diplôme de médaille d'or: ex-œquo 
MM. Pierre Guérin, de Vallet, et 
François Blanlœil, de Alaisdon. 

Diplôme de médaille d'argent 
(grand module) ; MM. de Camiran, 
àJYIaisdon ; L. Bossard, La Chapelîe-
Heulin ; Bourdeau, Ancenis ; Brager-
Guiilet, Maisdon ; Paul Guillet, Mais-
don ; J. Gravoille, La Chapelle-Heu-
lin ; Cathelinais, Ancenis. 

Diplôme de médaille d'argent (pe-
tit module) : MM. L. Guindon, Val-
let ; F -i mee, La Chapelle-Heu-
lin ; h .uer, Le Pallet ; Chéneau 
frères, Le Pallet ; Delhoumeau, La 
Haie-Fouassière ; A. Athimon, Le 
Cellier ; A. Poiron, Maisdon ; P. 
Guillet, Maisdon; E. Toublanc, Saint-
Géréon 

Diplôme de médaille de bronze 
MM. A. Bonneau, La Chapelle-Heu-
lin ; A. Emeriand, Le Pallet ; René 
Bertrand, Haute-Goulaine ; Doré-
Graslin, Gorges; J. Auger, Alaisdon; 
A. Viaud, Maisdon ; P. Boutin, La 
Haie-Fouassière ; S. Guindon, Saint-
Géréon ; C. Guilbaud, Mouzillon ; 
P. Huet, Vallet ; F. Richard, Vallet ; 
L. Fonteneau, La Chapelle-Heulin ; 
E. Mahot, La Chapelle-Heulin ; J. 
Beauquin, La Chapelle-Heulin ; F. 
Bouyer. Le Pallet ; J. Gaborit, Le 
Pallet J- Bahmand-Meneuse, Le 
Pallet ; n- Gillard, La Haie-Fouas-
sière; F. Viaud, Maisdon; L. Poiron, 
Maisdon ; Charles Héron, La Haie-
Fouassière. 

Diplôme de mention honorable : 
Mlle Joséphine Martin, Vallet ; MM 

L. Luneau, Mouzillon ; F. Pèlerin 
La Chapelle-Heulin ; L. Bâtard, Le 
Pallet ; J. Bosseau, Le Pallet ; A. 
Tardive!, Le Pallet ; P. Aubron, An-
cenis ; J.-A. Baron, Le Pallet. 

H. — VINS ROUGES DE GAMAV, 

CABERNET ET MALVOISIE 

Diplôme de médaille d'or : M. Sta-
nislas Guindon, Saint-Géréon. 

Diplôme de médaille d'argent : 
MM. A. Athimon, Le Cellier ; L. 
Guindon, Vallet. 

EXPOSITION COLLECTIVE 

Grand diplôme d'honneur : Syndi-
cat professionnel des viticulteurs des 
communes de La Haie-Fouassière et 
communes des environs de Nantes. 

Diplôme d'honneur : Union viti-
cole du canton de Vallet. 

Concours des Vins de la Loire-Inférieure 
à la Foire de Nantes, les 7, 8 el 9 Avril 

Pendant longtemps on a cru et en-
seigné que les terres qui renfer-
maient 2 pour 1.000 de potasse (2 
grammes pour 1.000 grammes de ter-
re) en contenaient suffisamment 
pour être regardées comme bien 
pourvues en cet élément. 

Cette manière de voir a été parta-
gée et l'est encore par beaucoup 
d'agriculteurs de ma génération ayant 
fait des études agronomiques, elle est 
conforme à ce qu'on leur a appris. 
Tandis qu'ils considèrent les divers 
engrais azotés et phosphatés comme 
indispensables à l'obtention d'abon-
dantes récoltes, ils négligent totale-
ment ceux qui renferment de la po-
tasse. 

DE L'ANALYSE DU SOL 
PAR LES PLANTES 

Cependant, lorsqu'on fait analyser 
le sol par les plantes comme con-
trôle de l'analyse chimique, on cons-
tate très souvent que les engrais po-
tassiques en élèvent économiquement 
leur production, l'analyse du sol par 
les plantes n'étant autre que l'inter-
prétation des rendements obtenus 
avec l'apport, sous forme assimila-
ble, en quantités variables, de l'élé-
ment fertilisant dont on veut déter-
miner la présence dans le sol. 

CE QUE L'ON DOIT CONNAITRE 
C'EST LA QUANTITE 

DE POTASSE ASSIMILABLE 
QUE LE SOL CONTIENT 

Cette contradiction entre les ré-
sultats du laboratoire et ceux four-
nis par la plante tient à la méthode, 
trop longtemps suivie par les Sta-
tions agronomiques et les Laboratoi-
res spéciaux pour doser la potasse 
du sol. Ce qu'il importe de connaî-
tre en culture, ce n'est pas la pro-
portion de potasse que la terre con-
tient, mais celle qui peut réellement 
servir à l'alimentation des plantes. 

Entre les données que fournit au-
jourd'hui l'analyse en potasse totale 
et en potasse assimilable il y a par-
fois' des écarts énormes. Pour n'en 
citer qu'un exemple, voici deux chif-
fres empruntés à l'analyse d'une ter-
re de bonne qualité, d'origine schis-
teuse, faisant partie de la Ferme Ex-
périmentale d'Avrillé. Là teneur de 
cette terre en potasse est de 1.82, 
pour 1.000, mais elle n'en renferme 
que 0.17 pour 1.000 d'assimilable, ce 
qui fait ressortir l'erreur auo l'on 
commettrait, au point de vue cultu-
ral, en ne tenant compte que du pre-
mier chiffre pour rétablissement des 
fumures ; elle en renferme une trop 
faible quantité â l'état assimilable 
pour obtenir d'abondantes récoltes 
avec les plantes de grande culture, 
sans avoir recours aux engrais po-, 
tassiques. 

ses tombées fin juillet et première 
décade d'août. 

Comme soins culturaux, ces pom-
mes de terre furent hersées légère-
ment le 22 avril, binées mécanique-
ment entre les lignes les 24 mai et 
10 juin, binées sur les lignes à la 
fin de mai, buttées le 11 juin. 

Le 9 octobre, après dessiccation 
complète des tiges, on procédait à 
l'arrachage, par beau temps, 

RESULTATS OBTENUS 

La récolte pesée sur place, a été à 
l'hectare, eu tubercules tout venant 
de : 

31.300 kilos dans la parcelle témoin. 
32.300 kilos avec 500 k°* de sylvinite. 
35.350 kiios avec 750 k0" de sylvinite. 
37.300 kilos avec 1.000 k03 de sylvinite. 
34.300 kilos avec 200 kilos de chlo-

rure de potassium. 
35.600 kilos avec 300 kilos de chlo-

rure de potassium. 
37.000 kilos avec 400 kilos de chlo-

rure de potassium. 

De ces essais il ressort que malgré 
la forte fumure à l'engrais de ferme, 
les engrais potassiques, en apportant 
un complément de potasse, élément 
dont la pomme de terre est particu-
lièrement avide, en ont élevé écono-
miquement le rendement. 

Les excédents de récolte oscillent 
entre 1.000 et 6.300 kilogrammes de 
tubercules tout venant à l'hectare, 
laissant pour notre situation un bé-
néfice net de plus de 850 francs par 
hectare avec les doses les plus éle-
vées de sylvinite et de chlorure de 
potassium. 

Ces résultats méritent di retenir 
l'attention au moment où l'on se pré-
occupe de fertiliser les terres devant 
porter des pommes de terre cette an-
née. 

P. LAVALLÉE, 

Ingénieur agronome, 
Directeur de la Ferme expérimentale 

d'Avrillé {Maine-et-Loire). 

Il yndicale I 

.— Que les retardataires envoient 
leur inscription d'urgence au Syn-
dicat Central, 2, rue Scribe, Nantes. 

— Les bouteilles devront être 
adressées avant le Dimanche 6 Avril, 
directement à Af. le Directeur de la 
Foire, Champ de Mars, ù Nantes, en 
mentionnant : « Concours des Vins ». 

Pour les envois de plus de 3 bou-
teilles, se. munir d'une pièce, de ré-
gie. 

EMPLOI DES ENGRAIS 
POTASSIQUES 

A l'appui de ces considérations voi-
ci les résultats obtenus l'an dernier 
avec pomme de terre succédant à un 
blé d'automne, en terre d'alluvions 
anciennes, ayant reçu à l'hectare 
45.000 kilogrammes de bon fumier de 
ferme et 700 kilos de scories de dé-
phosphoration dosant 15.50 %, d'aci-
de phosphorique, comme fumier de 
base. 

La fumure complémentaire a con-
sisté en sylvinite riche mise en pa-
rallèle, à doses croissantes, avec du 
chlorure de potassium, également à 
doses croisantes, de manière à appor-
ter avec l'un et l'autre de ces en-
grais, 100, 150 et 200 kilogrammes 
de potasse à l'hectare, ce qui corres-
pond pour la sylvinite riche à des 
apports de 500, 750 et 1.000 kilogram-
mes, et pour le chlorure à des quan-
tités de 200, 300 et 400 kilogrammes 
à l'hectare. 

Les engrais potassiques comme les 
scories de déphosphoration furent 
épandus au semoir sur le labour d'hi 
ver ayant enterré le fumier et incor 
porés à la terre arable, le 15 mars, 
par un double passage du pulvéri 
seur à disques. 

VARIETE CULTIVÉE ET SOINS 
CULTURAUX 

AU COURS DE LA VEGETATION 

La variété de pomme de terre cul 
tivée était l'Industrie ou Jaune Ron-
de, plantée en lignes distantes de 
0 m. 70 et à 0 m. 45 sur la ligne. 

La semence provenait directement 
d'un des meilleurs Centres de sélec 
tion établi en Bretagne par l'Office 
régional agricole de l'Ouest. 

La plantation eut lieu le 9 avril, 
avec des tubercules sectionnés ; 
chaque section pesait de 45 à 50 gram-
mes et portait au moins deux bons 
yeux. Les tubercules ayant été pla-
cés en germination dans un grenier 
bien éclairé, six semaines environ 
avant de les fragmenter, les germes 
de chaque section étaient, par ce fait, 
d'un développement certain. 

La levée fut des meilleures et très 
homogène. Il n'y eut pas plus de 1 à 
2 % de manquant dans chaque série 
d'essais. 

La végétation prit beaucoup d'am-
pleur sous l'influence des pluies sur-
venues à la fin du mois de mai et au 
début de juin ; elle évolua norma-
lement durant l'été, grâce aux réser-
ves du sol en eau et à mtclqu.es ayer-
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Vertou 
Dimanche 30 mars, à 9 h. 30 du 

matin, Salle Jeanne d'Arc, à Vertou, 
réunion du Comice et de son Syndi-
cat auxiliaire. Allocution du Prési-
dent ; questions diverses ; Confé-
rence de M. Chaquin, directeur des 

bien équilibrer les fumures. 
Causerie de M. L. Lefeuvre, prési-

dent de l'Office Agricole sur les As-
surances Sociales. 

Distribution gratuite de graines 
diverses pour essais. 

S aint-Lumine-de-Clisson 
Lundi 31 mars, à 8 h. du soir, salle 

de M. Aireau, à Saint-Lumine, grande 
réunion syndicale. Conférence agri-
cole par MM. Faivre et de Dreuzy, 
suivie d'une séance cinématogra-
phique instructive. Tous les culti-
vateurs sont invités. 

Puceul et Vay 
M. LOUIS GARAUD, au bourg de 

Puceul est nommé agent du Syndi-
cat des Agriculteurs de la Loire-In-
férieure et de sa Coopérative poul-
ies communes de Puceul et de Vay. 

Tous nos adhérents de ces régions 
peuvent désormais s'adresser à M. 
Louis Garaud. 

————— 

res et Demandes 
Ecrire ou s'adresser au Syndicat, 2, rue 

Scribe, Nantes. Service réservé à nos 
Adhérents. 5 francs par annonce parais-
sant 2 fois. 

Faneuses 
Type renforcé, avec embrayage 

perfectionné et pédale de relevage 
breveté. 6 fourches de 4 doigts, mo-
dèle 1930, supérieur à tous les modè-
les fabriqués à ce jour, se recom-
mande pour sa solidité, son bon tra-
vail et sa douceur de traction. 

Le conducteur, par simple pression 
du pied, relève instantanément les 
fourches. 

Barattes 
BARATTES FIXES à double vi-

tesse, tonneau chêne premier choix. 
Fabrication soignée, marche garan-
tie. Modèle visible au Syndicat 

TYPE RENFORCE : 
Prix 1.260 francs. 

Machine vendue avec garantie, li-
vrée franco toute gare. 

Remise à nos Adhérents. 
Autres marques depuis 1.080 fr. et 

Faneuses Rotatives à 6 rangs de 
dents. Largeur 2 m. 15, 1.870 francs 
franco. 

Tous modèles. Nous consulter. 

10 litres, 175 fr. ; 20 litres, 185 fr. ; 

30 litres, 200 fr. ; 40 litres, 230 fr. ; 

50 litres, 245 fr. ; 60 litres, 275 fr. ; 

80 litres, 320 fr. ; 100 litres, 350 fr. 

Prix départ usine. — Remise aux 
adhérents. 

BARATTES CULBUTANTES 
demande depuis 395 fr. départ. 

Remise aux adhérents. 

sur 

nces galvanisées 
A 2 picots A 4 picots 

N°s Ecart. 11 cm. Kcart. (i cm. 

12,5 13 50 
13 15 50 
14 17 75 25 50 les 100 m. 
15 20 » 28 » — 
16 23 50 31 50 — 

Prix sauf variations. Départ Nan-
tes. Remise à nos adhérents. 

Fiis galvanisés 
pour vignes 

En bottes irrégulières, les 100 kilos. 

N° U 217 fr. 

N° 15 214 » 

N" 16 209 » 

En bottes réglées à 5 kilos. Majora-
tion de 5 francs aux 100 kilos. 

Départ Nantes. Remise à nos adhé-
rents. 

Les Rétro-Force 
Nouveaux instruments agricoles 

permettant d'effectué- à bras, rapi-
dement et sans fatigue, toutes les 
opérations culturaJes (binages, sar-
clages, buttages, petits labours, etc..) 
Instruments ayant obtenu de nom 
breuses récompenses. Indispensables 
pour petite et grande culture, jardi-
niers, maraîchers, pépiniéristes et vi-
gnerons. 

La composition des pièces va. le 
suivant le genre de travaux à exé-
cuter. 

PRIX DES API AREILS «.uMPLETS 
Pour betteraves et plantes sarclées 

en grande culture 311 »» 
Pour vignerons pépinié-

ristes 343 »» 
Pour maraîchers ou armateurs 475 -» 
Pour grande culture maraî-

chère '. 684 »» 
Prix départ lieu de fabrication 

Saint-Nazaire. 
Panier pour emballage en plus. 
Nous consulter pour conditions 't 

autres combinaisons ue ces appareils. 
Modèle visible au Syndicat, 

Sécateurs 
Excellents modèles. Prix : 15 fr. 
En vente au Syndicat, à Nantes. 

ou à purin ; voie normale 
d'attelage au bout do 
d'acier de 3 T", i, 
binet droit ou coudé, au UJ 

; crocûets 
En tôle 

: tîs, ro-
oix. Roues 

fer de 1 m. 20 à doublé bandage. 
Construction Irréprochable. 

H* CoiilcasacQ 
— en litres 

Pm du Tonneau 
sans pompe 

Peint i l.ilvanjlsé 

1 500 1.350 Ir, 1.475 fr. 
2 600 1.400 — 1.550 — 
3 800 1.600 — 1.775 — 
4 1.000 1.675 — 1.875 — 

Remise à nos adhérents. Port rem-

MARCHE DE LA VILLETTE 
Du lundi 24 Mars 1930 

ta 
•O ■0 COURS OFFICIELS PHIX APPROXIMATIFS 

ANIMAUX a a du kilo, viande uelte du kilo, poids vif 
a-

_< 
> a i" quai. 2" quai. 3" quai. ostra 1" quai. 2* quai. 3° quai. extra 

2.945 130 10 50 9 20 7 60 11 to 6 30 5 06 3 80 6 88 
Vaches .... 1.472 110 10 50 9 10 7 50 11 20 6 30 5 » 3 75 7 16 
Taureaux .. 333 12 9 40 8 80 7 90 9 80 5 64 4 85 3 95 6 07 

1.900 75 14 90 12 30 9 40 16 20 8 94 7 01 5 16 10 58 
Moutons .. 14.448 810 19 10 15 40 13 30 20 » 9 55 7 ii3 5 84 10 i 

2.126 » 13 86 12 86 to » 14 14 9 70 9 » 7 » 9 90 

^P&ftrOft. i loj{,er„do 

OFFRES 
46. — A vendre, boutures et raci-

nes des meilleurs producteurs directs. 
S'adresser à M. Baudouin-Lorenceau, 
à Saint-Sébastien-sur-Loire. 

N° 52. — Producteur offre vin 
blanc d'Anjou, 490 fr. la barrique 
gare départ. S'adresser à M. Chauvat, 
Le Mesnil en Vallée (Maine-et-Loire) 

N" 53. — A vendre, break couvert, 
6 places. Occasion. 

N° 54. — A louer pour le 25 avril 
1931, commune de Saint-Mars-'de 
Coûtais, une ferme de 32 hectares 
consistant en bâtiments d'habitation 
et d'exploitation, terres, prés, marais 
et vignes, conviendrait à éleveur. 
Références exigées. 

S'adresser à M. Gouy, expert à 
Port-Saint-Père. 

N° 55. — A louer pour le 25 avril 
prochain, commune de Chauve, 3 hec-
tares de terres labourables et prés, 
potager et comprenant maison d'ha-
bitation de 5 pièces avec servitudes. 

N° 56. — A vendre en confiance, 
très bonne pouliche de trait breton, 
2 ans, excellente origine. 

N" 57. — A vendre vache grosse 
bretonne, 7 ans, prête à vêler. 

N° 58. — A vendre, 5 barriques 
cidre dernière récolte. 

N" 59. — A vendre, 20 barriques 

tenauce de 17.000 mètres, plus 9.250 
mètres roseaux, osier et bois, le tout 
d'un seul tenant, situés Ile-de-Bottj', 
Bouguenais. 

62. — Œufs à couver de Wyandot-
tes blanches, grandes pondeuses ; 
œufs de pintades et de poules noires 
de Challans. S'adresser à l'Etablisse-
ment d'Aviculture du Marais-Gautier, 
Saint-Père-en-Retz. 

63. — Œufs à couver de canes de 
Rouen. Fécondation garantie, 9 fr. la 
douzaine. S'adresser à l'Elevage du 
Grand-PIessis, Sainte-Luce. 

64. — A vendre, une ferme située 
à 10 kilomètres de Nantes, compre-
nant environ 10 hectares de terres 
labourables en parfait état de cultu-
re, 9 hectares de prairies, 1 hectare 
de vigne, logement, verger, étang 
très poissonneux. Prix intéressant. 
S'adresser à M. Paul Hémion, Le Dé-
sert, Bouguenais, ou à la maison Ber-
nard Levy Fils, 7, rue d'Orléans, 
Nantes. 

65. — On offre à prix modérés : 
1 Trieur Marot, 1 Brabant double, 1 
Extirpateur, 1 Faucheuse, 1 Pompe à 
grand débit (0 m. 15 de diamètre), 1 
paire de roues Américaines pour ton-
neau, essieu. Le tout en bon état. 

66. — A vendre d'occasion, un pul-
vérisateur à traction marque « Ver-
morel », bon état, prix à débattre. 
S'adresser à M. Eugène Denis, à la 
Fécunière, Vallet. 

67. — A vendre boutures de plants 
de vigne, variétés les plus renom-
mées. Blanc : Seibel. Gaillard, Ber-
tille Seyve, Caste], etc.. Rouges : Sei-
bel, Gaillard, Baco, etc.. S'adresser 
à M. Lemerle, à Touvois. 

WJUI* t 1 TV 13 
Huiles de Table 

Extra « Calvé », par 15 litres, 8 fr. 50 
le litre franco, verre facturé 1 fr. 
et repris au même prix. 

Extra « La Délicate », 10 k., 85 fr. 
franco ; 5 k., 50 fr. franco. 

Savons 
Savon, marque G.H.B., blanc 

extra, 72 % d'huile, garanti 
pur 395 fr. 

Savon blanc extra silicate... 335 » 
Ces prix s'entendent aux 100 kilos 

par caisse de 50 kilos, en barres ou 
en morceaux de 500 grammes. 
Savon blanc extra, 72 %, 

« Croix d'Or », en barre., 
en morceaux de 500 gram. 
Les 100 k. départ Nantes. 

SAVONS MOUS 

406 
406 

Nantes, le 28 Mars. 

Grains et Farines 
Prix à (a production : 

Blé en disponible 123 à 124 
Avoines grises ou noires. 72 
Avoines bigarrées fifi "° 
sj^s^..::;::;.v.v:.-.-."::::;;;;: 
Son 
Seigle 
Maïs Plata (Bordeaux).... 
Maïs Indo-Chine (Nantes) 

72 
42 à 
70 
94 
84 

•13 

fûts 
îiOk. 

Fûts 
25 k 

Seaux 

340 
295 
230 

cidre pur jus, très doux, et 6.000 kilos \ 
foin, première qualité, de St-Julien-
de-Vouvantes. 

N° 60. — A vendre Panhard 1913, 
torpédo 10 chevaux, demi-taxe. Assu-
rance payée. 1930, Petit prix, 

DEMANDES 
N° 32. — On demande un bon gar-

çon, veuf ou célibataire, pour la 
grosse culture maraîchère. 

N° 33. — On demande pour pro-
priété, ménage, mari jardinier, tou-
tes mains, femme basse-cour et quel-
ques heures de service intérieur. 

N° 34. — On demande ménage, le 
mari jardinier, capable de s'occuper 
d'exploitation avicole et toutes mains, 
la femme cuisinière ou service inté-
rieur. On prendrait célibataire, jar-
dinage, basse-cour, toutes mains. 

35. — On demande un ménage, le 
mari jardinier, 4 branches, la femme 
petite basse-cour. 

30. — On demande à acheter un 
clapier d'occasion en bon état et des 
lapins angoras blancs. 

37. _ On demande pour campagne 
(Vallet), femme âgée ou jeune fille 
sérieuse pour petite basse-cour et in-
térieur. 

Diaphane supérieur. 330 335 
Extra pur 285 290 
Diaphane 215 220 

Les 100 kilos log5s, départ Nantes. 

Pétroles et Essences 
les 100 Ut 

Pétrole ordinaire, en bidons 
de 50 litres 225 fr. 

Essence poids lourd, bidons 
de 50 litres 241 » 

Essence Tourisme, bidons de 
50 "'-es 251 » 

Pétrole blanc cristal en cais- u caisse 
ses 125 50 

Essence poids lourd 126 » 
Essence tourisme.... 127 » 

Les emballages facturés sont repris 
au même prix s'ils sont en bon ét?t. 

Remise spéciale à nos adhérents. 
Nous consulter. 

Charbons 
(Nous consulter) 

Fourrages 
On cote suivant lieux'de produc 

tion, les 1.000 kilos : 
Paille de blé bottelée 305 à 320 
Paille de blé pressée 312 à 325 
Paille d'avoine pressée... 300 à 315 
Paille d'avoine bottelée... 290 à 305 
Paille d'orge pressée 250 à 275 

Cours du Bétail 
MARCHE AUX BESTIAUX 

Syndicat de la Boucherie de Nantes 

Cours du 21 mars 
BŒUFS : 5. — Le % kilo : der-

devant, 3.75. 
489. — Le demi-kilo : 
7.25 à 8.25 ; 2e qualité, 

boursé sur facture. 

Autre modèle sur demande. 

Avec pompe « Simptex », 3.000 litres 
à l'heure, sans clapets, corps en .cui-
vre, regard pour visite instantanée, 
z m. 50 tuyau caoutchouc et 1 m. 50 
tube d'aspiration avec crépine : 
6b0 fr. en supplément. Ou pompe 
« Khône » en tôle galvanisée : 430 fr. 
en supplément. 

POUR TOUT CE QU Cor, CERNE 
VOS MACHINES Ain »LES 
— NOUS CONSUi,,.^ _ 

sourteaux en tanne 
et divers 

Coprah en pains : 
par 500 k. minimum 
par 100 k 

Coprah en farine 
Arachides rutisque : 

en farine, ext. bl. Borde» 
en farine, blancs... 

Farine de maïs 130 »» 
Maïs pour volailles 110 »» 
Sorgho logé dép. Nantes 108 »» 
Les 100 kilos logés sur wagon Nantes. 

Aliments pour volaille 

3 
O 
O 

3 es 

rière, 5.50 ; 
VEAUX : 

1" qualité, 
5.25 à 6.25. 

MOUTONS 
9 à 10 fr. 

272. — Le demi-kilo 

Granulé condensé pr voiu. 120 »» 
Grandes Pondeuses 126 »» 
Farine de viande 186 »» 
Poudre d'os alimentaire 91 »» 
Farine d'os alimentaire 96 »» 

Les 100 kilos logés sur v Vertou. 

AVICULTURE DE L'Oi oST 
Provende bret. pr volailles.. 135 ». 

. — nantaise p' lapins. 135 
Les 100 kilos logés sur wagon Nantes. 

Aliments mêlasses 
Mélasse Say, 80 % mélasse... 96 »» 
Son mélassé Say, 50 % 113 »» 
Paille mélassée Say, 50 82 »» 

Les 100 kilos logés sur w-.gon Paris-
Gobelins et Pont-d'Ardres. 

Produits ues Etablissements 
Arsène Bertm 

ALIMENTATION DES CHEVAUX 
Aliment complet N° 1, 40 % 

avoine, 35 % mélasse 99 »» 
Aliment « Le Picotin », pour 

chevaux de campagne (suc-
cédanés, avoine tourteaux) 109 »» 

-ŒUFS 

Foires fit Marchés de la Semaine 

iiiiiiiniiiiiaiiiiiiiiiiiiiaiiiiiiiiiiiiiiiiii 
TOUT BON SYNDIQUÉ DOIT PRÉ-

SENTER AU MOINS UN NOUVEL 
ADHÉRENT AU SYNDICAT, 

Dimanche 30. — Rezé, Saint-Même. 
Lundi 31. — La Haie-Fouassière, 

Herbignac, Moisdon-la-Rivière, No-
zay, Le Temple-de-Bretagne, Pont-
Chàteau. 

Mardi 1" Avril. — Le Bignon, St-
Julien-de-Vouvantes, Blain, La Cha-
pelle-Saint-Sauveur, Montoir, Pier-
ric, Riaillé, Sion-les-Mines, St-Aubin-
des-Châteaux, St-Molf, Montoir-de-
Bretagne, Paulx. 

Mercredi 2. — Machecoul, Les Tou-
ches, Châteaubriant, Savenay. 

Jeudi 3. — Ancenis, Campbon, 
Châteauthébaud, La Chevrolière, Es-
coublac, Remouillé, La Chapelle-
Heulin. 

Vendredi 4. — Clisson, Derval, 
Nort-sur-Erdre, Paulx, St-Nazaire. 

Samedi 5. — Abbaretz, Campbon, 
|Lc Pellerin, St-Joachim, St-Lyphard. 

MARCHÉ AUX VEAUX 
Syndicat des Eleveurs et Expéditeurs 

Entrés: hier, 170; ce jour, 319. 
Cours : le plus haut, 6.25 ; le plus 

bas, 4.25 ; moyen, 5.25. 

Légumes et Primeurs 
MARCHE DU CHAMP DE MARS 
Oignons le kilo 0.30 ; carottes nou-

velles la botte 2.50 ; vieilles le kilo 
0 70 ; pommes de terre le kilo 0.40 ; 
salade laitue les 12, 8 ; scarole les 12, 
3 ; chicorée les 12, 3 ; pissenlit le kilo 
3 ; endives le kilo 4 ; radis les 12 pa-
quets 8 ; poireaux les 30, 4 ; choux pom-
me les 16, 8 ; fleur les 11, 15 ; vert les 
12 paquets 1.50 ; navet le kilo 0.50 ; 
Bruxelles le kilo 3 ; petits navets la 
botte 0.75 ; cresson les 12 paquets 7.50; 
salsifis la botte 2. 

Cours des Vins 
Muscadet 450 à 550 
Gros-Plant 220 à 275 
Noah 150 à 200 
Noah, le degré alcool... 7 » à 7 50 
1 oiré 6 » à 6 50 

120 »» 
129 »» 
15 50 

ALIMENTATION V 
ET VACB» 

« Optima » : 
p' vaches laitier, (en CL. 

p' engraissement d. bœult> 
p' veaux (le sac de 5 k.i. 

ALIMENTATION GENERALE . 

Provende « Sucraff » N° 1 85 »» 
— « Sucraff > N- 2.. 82 »» 

ALIMENTAI ION DES PORCS 
« Optima » ; 

p' engraissement des porcs 120 »» 
pour porcelets et truies... 172 »» 
Les 100 kilos logés sur wagon Nantes-

Saint-Joseph ou pris à î'usint 

Provendeine 
Infaillible pour l'élevage des por-

celets et engraissement des porcs, 
15 fr. la boîte, pris au bureau du 
Syndicat. 

Sulfate de Cuivre 
Sans changement 

mmnî DIVERS 
Les pris que nous donnons ci-<iesso"o 
s'entendent pour le détail par quantité 

de 100 kilogr. minimum 

RIZ et ISSUES 
Riz Saigon Importation N° 1. 170 »» 
Riz Saigon Importation N° 2. 165 »» 
Issues de riz H2 >» 
Farine de Manioc 125 »» 

Les 100 kilos logés sur wagons Nantes 
on Chantenay. 
i LE TITAN » 152 *» 

Farine alimentaire pou. porcs et bo-
vins. 

Les 100 kilos logés, sur wagon Chan-
tenay. 
Farine * La Reine », 124 fr, les 100 

kilos loizés. départ Plessé, 

Maïs de Semence 

Nous publierons dans un prochain 
Bulletin les prix des différentes va-
riétés de Maïs pour semence que nous 
pourrons fournir à nos adhérents : 
Landes, Ruffec, Carcassonne, Plata. 
Pour ces derniers (Plata), nous ne 
prévoyons pas d'arrivage en maïs de 
la récolte 1930 avant les premiers 
jours de mai. 

Ceux qui veulent s'inscrire dès 
maintenant peuvent nous passer leurs 
commandes. 

Rappelons que l'an dernier nos 
maïs Plata de semence ont réussi 

Ipartout admirablement j ils étaient 
de la nouvelle récolte, 



Marchés Régionaux 
NANTES (Talensac) 

Bœuf, i— Le demi-kilo : Ire catégorie, 
8 à 11 fr.; 2e catég., 3.50 à 4.50; Se catég. 
1.60 à 3.50. 

Veau. — Le demi-kilo : Ire catégorie, 
6 à 9 fr.: 2e catég., 6 à 7 fr.; Se catég., 
8.50 à 6 fr. 

Mo/ton, — Le demi-kilo : Ire caté-
gorie, 11 à 12 fr.; 2c catég., 8 à 10 fr.; 
Se catég., 6 fr. 

Pore. — Le demi-kilo : 8.20 à 8.70. 
Beurre. — Le demi-kilo : 8.60 k 10 fr. 
Œufs. — La douzaine : 4.50 & 5 fr. 
Lapins. — Le demi-kilo : 6.75 à 7 fr. 
Poulets. — Le demi-kilo : 9 à 10 fr. 

ANGENIS 

Poulets, la couple, gros 40 à 60 fr., 
moyens 35 à 40 fr., petits 25 À 3t) fr.; 
pigeons, la couple, 10 à 12 fr.; lapins, 
la pièce, 15 à 25 fr.; œufs, la douzaine, 
4 à 4.75 ; beurre, le demi-kilo, 7 à 8.50; 

veaux, 6.60 i 7.20 ; porcs, 8.76 à 8.80 ; 
porcs de lait, 870 à 420 fr. 

CANDE 
Froment, 120 fr.; seigle, 100 fr.; orge, 

90 fr.; avoine, 95 fr.; pommes de terre, 
40 à 46 fr„; paille, les 1.000 kilos, 
380 fr. ; foin, 620 fr. ; beurre, le demi-
kilo, 8 fr.; œufs, la douzaine, 4 et 4.50 ; 
poulets, la paire, 28 à 36 fr.; canards 
la paire, 26 à 84 fr.; lapins, la pièce, 
12 à 18 fr.; pigeons, la paire, 9 à 10 fr. 

Porcs gras, amenés 30, vendus 30,. le 
kilo 9 à 9.25 : porcs maigres amenés 
120, vendus 120, de 380 à 600 fr. la 
pièce ; porcillonsL amenés ' 350, vendus 
330, de 280 à 360 fr. la pièce. 

CHATEAUBRIANT 
Farine. 175 à 178 ; blé, 122 ; sarrasin, 

90 ; avoine, 85 ; orge, 100 ; son, de 60 
à 70 ; paille, 190 ; foin, de 250 à 300 
les 500 kilos. 

Cidre, de 120 à 130 la barrique, droits 
en sus. 

Beurre, en gros, 13.50 ; en détail, 17 fr, 
le kilo ; œufs, de 4 à 4.50 la douzaine. 

Viailles poules, la couple, 38-42 ; pou-
lets, les bons, 46-48 ; les moyens, 80-36; 
p'.geons, 10-12 fr. ; lapins, 12-15 fr, la 
pièce. 

Bœufs, de 4 à 4.50 le kil. ; vaches, de 
8.50 à 4 fr. le kil. ; veaux, de 6 à 6.80 
le kil. ; porcs gras, 8.60 à 8.70 le kil. ; 
maigres, 400 à 550 pièce ; porcs de lait, 
230 à 320, 

PALMBŒUF 
Farine 188-190 fr.; blé, 119 à 121 fr.j 

avoine. 85 à 88 h.; fon, 78 à 80 fr.; 
foin, les 500 kilos, 220 â 230 fr.; paille, 
165 à 170 fr.; haricots secsi, les 50 kilos, 
200 à 210 fr.; pommes de terre, les 
100 kilos, 45 à 48 fr. 

Beurre en gros, le kilo, 17.50 à 18 fr.; 

au détail, la livre. 9 k 9.50 ; œufs, la 
douzaine, 4 fr. 

Poulets, 25 à 38 fr.; canards, 38 à 
33 fr.; pigeonneaux 10,50 à 12.60 ; la-
pins, la pièce. 11 à 21 fr. 

Bœufs grasi, le kilo, 4 à 4.40 ; tau-
reaux, 4 à 4.30 ; vsches, 3.90 à 4.20 ; 
veaux 6.90 k 7.30 ; moutons, 6.80 à 
7.10 ;'porcs, 8.30 à «.60. 

l>AlNT-PHILBI£ItT-Uii-(jilANDLlEU 
Poulets, la couple, gros 56 à 66 fr., 

moyens 45 à 50 fr., petitsi 35 à 40 fr.; 
canards, la pièce, 16 à 18 fr.; pigeons, 
la couple 6 à 7 fr.; lapins, la pièce, 
18 k 21 fr.; œufs, la douzaine, 4.50 ; 
beurre, 9.50 la livre. 

MACHECOUJ. 
Blé, 125 fr. ; son, 55 fr.. — Foin, les 

500 kilos, 300 à 325 fr. ; paille, 280 fr. 
Poulets, ta couple : gros, 58 à 70 fr. ; 

moyens, 50 à 58 fr. ; petits, 40 à 50 fr. ; 
canards, la pièce, 25 à 28 fr. ; pigeons, 
la couple, 11 à 12 fr. ; lapins, la pièce, 
13 à 28 fr. ; œufs, la douzaine, 4 fr. ; 
beurre, le demi-kilo, 7 à 8 fr. 

SL1SSON 
Blé, 120 fr.; avoine, 90 à 95 fr.; ble 

noir 90 à 96 fr.: foin, les 500 kilos, 350 
à 87*6 fr.; paille, 176 à 200 fr.; poulets, 
la couple, grosi 46 à 50 fr., moyens 41 
à 44 fr., petits 35 à 40 fr.; lapins, la 
pièce, 15 à 25 fr.; œufs, la douzaine, 
4.76 ; beurre, le demi-kilo, 6.50 k 7.75 ; 

bœufs gras, le kilo sur pied, 4 à 5 fr.; 
bœufs de travail, la paire, 4.500 à 
7.000 fr.; vaches, grasses, le kilo 3.50 
à 4.50 ; laitières, 1.000 à 2.800 fr.; 
veaux. 6.50 à 7 fr.; pores, 9 fr.; porcs 
de lait, 250 à 350 fr. 

L'Imprimeur-Gérant ; F. DUPAS. 

i lyft ^ tuez Foïdluns ! 
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jEÊ ̂ ^^CJ^——-—vos vignes avec Se ' V CO L LOS OUFRE 
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Agent régional : IV!. BLIET, 4, Rue de Flandres - NANTES 
et dans tous les Syndicats 

jût^| assainissez 
mÈËSr^ "C^""^ arf$Pë§ eî a-pfeiMstes ! 

. - ''en vaporisterat »nr est* le plus eSBJcace «les 
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MAXIMILIEN HELLER 
PAR HEIÏRY CAUVIN 

— Voici trois heures du matin, lui 
dis-je ; ne serait-il pas temps'de son-
ger à la retraite ? 

— Attendons encore quelques mi-
nutes, me répondit-il, sans ,-erdre des 
yeux le médecin indien. 11 y aura 
sans doute un dénouement à tout ce-
ci, et je désire y assister. 

La prédiction de Maximilieu Hel-
ler ne tarda pas à s'accomplir. 

On entendit tout à coup un cri per-
çant ; tout le monde se retourna du 
côté d'où venait ce cri, et on vit la 
vieille demoiselle aux bijoux qui agi-
tait ses longs bras maigres et rou^ 
lait des yeux effarés. 

— Qu'avez-vous donc ? lui deman-
da-t-on de toutes parts. 

— Ce que j'ai ?... Ah 1 Madame, 
mon bracelet... perdu 1... perdu I... 
11 s'est détaché de mon bras, il est 
tombé sous une banquette 1... Ah ! 
mon Dieu 1 je l'avais encore il y a 
une demi-heure !... 

Calmez-vous, dit Edile qui était 
tucourue au bruit ; les domestiques 
le retrouveront demain et vous le 
rendront. 

— Oh I ce n'est pas pour sa va-
leur que j'y tenais !... C'était un sou-
venir ! 

— Il était faux ! me dit tout bas 
ma malicieuse cousine en passant 
près de moi 

Une belle dame, aux épaules opu-
lentes, aux bras d'une éblouissante 
blancheur, s'approcha en ce moment 
d'Edile. Elle avait l'air fort inquiet. 

— Vous me voyez toute tourmen-
tée, ma chérie, lui dit-elle à demi-
voix. Vous savez bien cette bague 
en brillants que mon mari m'a don-
née il y a trois jours... je crois que 
je l'ai perdue en retirant mon gant. 
V>us seriez aimable de recomman-
der à vos gens de la chercher de-
main et de me la faire remettre.,. 

— Ah 1 mon Dieu ! s'écria une jeu-
ne dame, j'ai aussi perdu mon bra-
celet 1 

— Ma broche ! exclama une jeune 
aile. 

— Ma montre ! cria un gros moiir 
sieur qui avait passé la nuit au buf-
fet. 

Ma pauvre petite cousine était de-
venue toute pâle de saisissement. 

— Voilà le dénouement, me dit le 
philosophe en me prenant pur le 
bras ; retirons-nous sans perdre une 
minute. • • 

Le docteur Wiekson venait de 
s'éclipser. 

Dans l'antichambre, nous rencon-
trâmes le comte de Bréant qui gour-
mandait son maître d'hôtel. 

— Figurez-vous, me dit-il en me 
ferrant la main, que cinq couverts 

d'argent ont disparu sans qu'on 
puisse les retrouver ! 

Nous sortîmes en toute hâte de cet 
hôtel dévalisé et montr.mes dans une 
voiture qui partit au grand trot. 

Maximilien Heller ne me dit pas 
un mot pendant le trajet. 11 semblait 
plongé dans de profondes réflexions 
et je respectai son silence. 

Cinq minutes après, il descendait 
à l'entrée de la petite ruelle qui lon-
geait l'auberge du « Renard bleu » 
et qui communiquait par une porte 
basse avec le jardin de l'hôtel Bré-
hal-Lenoir. 

XVII 
Je reçus le lendemain, dans 

l'après-midi, une lettre ainsi con-
çue : 

« Mon cher docteur, 
s Nous partons ce soir à huit heu-

res pour la Bretagne. 
» Ce matin, M. Bréhat-Kerguen 

m'a regardé à plusieurs reprises 
avec une attention qui m'a semblé 
de mauvais augure. Puis, après 
m'avoir ordonné de monter dans sa 
chambre, il m'a fait subir un nou-
vel interrogatoire non moins détail-
lé, non moins minutieux que le pre-
mier. Je m'en suis tiré avec le mê-
me honneur, c'est-à-dire en affectant 
toujours la même bêlise. 

» Aurait-il quelque soupçon ? Je 
suis d'autant plus fondé à croire le 
contraire qu'à la suite de toutes ces 
questions il m'a annoncé que déci-
dément il me prenait à son service 
et que je devais me tenir prêt à par-
tir le soir même pour son château 
de Bretagne, 

a Je regrette de ne pouvoir vous 
faire mes adieux de vive voix. Mais 
mon maître me surveille avec une 
extrême vigilance. Il m'est impos-
sible de sortir. 

» Vous vous êtes toujours montré 
si plein de bienveillance pour mes 
« bizarreries », que je me crois au-
torisé à vous demander un nouveau 
service. 

» Je ne sais combien durera mon 
absence. Peut-être ne reviendrai-je 
jamais I Je vous lègue touj mes pa-

E iers et tous mes livres. Si je meurs, 
rûlez mes manuscrits sans les lire. 

Je tiens surtout à ce que vous fas-
siez disparaître la liasse de papiers 
que je vous ai montrée, à gauche, 
dans ma chambre, et qui contient 
l'histoire de ma triste vie. 

» Adieu encore une fois ! Je vous 
écrirai souvent afin de vous mettre 
au courant de tout ce que je ferai 
et de tout ce que je découvrirai. 

» Veuillez m avertir de même si 
quelque chose de nouveau vient à 
votre connaissance, 

s Je vous serre la main. 
» Maximilien Heller. » 

Je restai quelque temps pensif 
après avoir lu ce billet tracé d'une 
main très ferme. J'avais peine à 
comprendre le singulier dessein 
qu'avait formé le philosophe de 
s'attacher ainsi aux pas du criminel. 
Quels secrets espérait-il donc dé-
couvrir encore ? N'était-il pas pius 
simple et moins dangereux d'aller 
le dénoncer à la justice et de lais-
ser celle-ci percer le mystère et dé-
brouiller l'écheveau '! 

Une entreprise aussi périlleuse ne 

pouvait-elle pas avorter brusque-
ment ? Ce déguisement, cette dissi-
mulation de tous let instants me pa-
raissait au-dessus des forces humai-
nes. Que M. Bréhat-Kerguen le sur-
prît un jour en défaut, qu'il conçût 
le moindre soupçon, et c'en était 
fait de sa vie. Il était à sa merci dans 
ce lointain château de Bretagne, et 
l'assassin ne reculerait pas devant 
un crime de plus pour s'assurer 
l'impunité. Maximilien mort, tout 
cet échafaudage de preuves si péni-
blement dressé croulerait avec lui, 
et Louis Guérin monterait sur l'écha-
faud ! 

Pour me conformer au désir que 
m'exprimait Maximilien Heller, je 
m^ rendis dans sa mansarde, je fis 
faire un énorme paquet de ses li-
vres et de ses manuscrits, et ordon-
nai qu'on portât tout cela chez moi. 
Je mis à part la basse de papiers 
qui renfermait ses Mémoires et la 
déposai dans un tiroir de mon se-
crétaire. 

SECONDE PARTIE 

Je laisse, pour la suite de ce ré-
cit, la parole à Maximilien Heller. 

Il m'envoyait presque tous les 
jours le journal de sa vie et le ré-
cit de ses observations. J'ai conser-
vé ces quelques lettres, et je les pu-
blie par ordre de dates et sans rien 
y changer, car elles me paraissent 
donner une juste idée du caractère 
de cet étrange philosophe. 

» Chartres, 17 janvier. 

x> Nous sommes partis hier soir a 
huit heures. Il faisait un temps af-
freux. L'orage grondait avec tant de 
fureur, que je n'ai pu fermer l'œil 
de la nuit. M. Bréhat-Kerguen a loue 
le coupé de là diligence et m'y a 
fait asseoir à côté de lui. Il ne me 
quitte pas des yeux un seul instant. 
Hier, j ai été obligé d'employer la 
ruse pour mettre à la poste le mot 
que je vous ai écrit. Ce matin, mon 
maître, qui paraît harassé de fati-
gue, s'est jeté sur un lit d'auberge 
et je vous écris à la hâte, craignant 
à chaque instant qu'il ne s'éveille. 

» Ne me répondez pas avant le 
25 de ce mois. Vous m'adresserez 
alors vos lettres chez le maître de 
poste de Loc-ahr (près Locneviuen). 
Je trouverai toujours le moyen de 
le prévenir et de les retirer. 

» Je désirerais savoir, avant tout, 
si le docteur Wiekson est encore à 
Paris et si on parle de nouveaux 
vols aussi audacieux que ceux dont 
Madame de Bréant a été la victime. 

» A ce propos, quand vous verrez 
votre jolie cousine, dites-lui de cal-
mer ses inquiétudes. Les cinq cou-
verts d'argent qui lui ont été volés 
et les bagues, bracelets, montres de 
ses invités, etc., seront rendus à 
leurs légitimes propriétaires, avant 
que... ^ 

La lettre se terminait là, brusque-
ment. Sans douté M. Bréhat-Kerguen 
s'était réveillé à ce moment et Maxi-
milien n'avait pu trouver le temps 
de terminer son épitre. 

Je pris les renseignements que me 
demandait le philosophe. Le docteur 

Wiekson n'était plus a Paris, et on 
n'entendait plus parler de vols ni 
d'attaques nocturnes 

« Keryuen, 22 février. 
o ...Le château de Kerguen est si-

tué sur la lisière d'un grand bois de 
aapins, à deux kilomètres du village 
de Loc-ahr. C'est une vieille cons-
truction menaçant ruine, avec des 
murs élevés, noircis par les siècles 
et percés de petites fenêtres dont 
les vitres de verre bleuâtre sont en-
châssées dans I plomb. 

» Cette demeure séculaire a quel-
que chose de fantastique et de si-
nistre. On dirait un tombeau s'éle-
vant au milieu du feuillage sombre 
des sapins. 

» 11 y règne un silence de mort. 
Nous sommes arrivés, dans la nuit, 
par un chemin que les neiges avaient 
défoncé. 

» Mon maître est descendu le pre-
mier el a frappé à plusieurs repri-
ses à la grille, avec force jurons, — 
les seuls mots que je lui aie entendu 
prononcer pendant tout notre voya-
ge. — Un paysan à moitié endormi 
est venu nous ouvrir. 

» C'est le jardinier, sorte d'idiot 
qui ne comprend que trois mots de 
français et qui semble avoir l'obéis-
sance passive de la brute. 

» Nous avons traversé le jardin 
qui est grand et nous sommes arri-
vés dans une petite cour mal pavée, 
au fond de laquelle se dresse, sur 
quelques marches, la porte d'entrée 
de cette sombre demeure. 

{A suivre). 

A VENDRE EN CHARENTE : à Mont-
bron, propriété 40 hect. seul tenant, 12 
hect. prairies, 50 ares vignes plein rap-
port, 6 licct. bois bons à couper reste 
terres labourables, maison de maîtres 7 
pièces parfait état, tontes servitudes, 
pays de pêche et chasse. Cours d'eau et 
étangs poissonneux. Libre de suite, prix 
avantageux. 

A Ruelle, propriété gr«s rapport 85 
hect. parfait état culture, terres, prés et 
bois, vastes bâtiments, éclairage élec-
trique. 

te, prix modéré. 
A Cognac, propriété 13 hect., dont 3 

hect. vignes plein rapport, belle maison 
maîtres toutes servitudes. 

A Angoulême, propriété rapport et 
agrément, 35 hect. maison de maîtres, 
grand parc, vastes prairies, conviendrait 
pour vente du lait. 

A Montmorenu, propriété 60 hect. seul 
tenant, gros rapport, maison de maîtres, 
tout confort et dépendances, état neuf, 
parfait état de cultures. 

Nombreuses propriétés toutes gran-
deurs, à tous les prix. S'adresser pour 
renseignements et visiter : E. GORBIAT 
et A. MAIGRET, 9, place des Halles, An-
goulême. Téléph. 765. 

SAVON D. MENAGE 
72 pour cent garanti pur 

MARQUE : 

LE PETIT NAVIRE 
Savonneries Bretonnes 

NANTES 
Peur les Mixte s'adresser i II Coopérants du Syoilcat 

LA MEILLEURE DES PONDEUSES 

La LEGHORN blanche 
Œufs à couver, 18-36 fr. la douzaine 

Poussins d'un jour : 6 fr 
Elevage Bel-Air, route de Vannes, Nantes 

BANQUE 5,Pl.du Commerce 

CHANGE NANTES 
BOURSE 11" ETAGE) 

ACHATS DE TOUS TITRES, BONS 0E IA DÉFENSE 
PAYABLES IMMEDIATEMENT 

TOUS PLACESVfSNTS 
Paiemcnls Coupons • Opérations ;ia Bourse 

Vérification Gratuite de Tirages 

ENGRAIS CHIMIQUES 

R DELARDY a C" 

NA rvrE5 - ANGERS ■ SA N 

BONNESMARQUES 
SPÉCIALITÉ D'ENGRAIS COMPLETS 

inversai 
tes «se 18Heures charrues 
tout aeSer, légères « robustes 

Indéformables 
Prix > depuis 235 S, 

la (meilleure déravalllouneuse 
In eeesle vraiment automatique 

EBRJt-ANBKilS 
Soclite a teoponnabimi limitée. - Capital 4.000.000 

LES PLUS BEAUX CASTOREX 
Elevage Bel-Air, route de Vannes, Nantes 

COLORÉ - BONIFIÉ 
CONSERVÊ-CLARIFIÊ 

MALADIES GUÉRIES 
p*« «.es 
PRODUITS GÂTÉ 

Dépôts : Pharmacies Orion, a Nozay; 
Prévost, à Héric; Sicard, à Fay-de-Bre-
tagne ; Garnier, à Pont-Château ; Alain 
Lageat, k Savenay j Thibault, à St-~ î i-
la-Jaille ; Turpin, à Nort-sur-Erdre ; Le-
roux, à Plessé. 

^*IIIEeEiaiiIllllSII16Blillllll3BlllllSilllliai£s 

1 DE L'OR 
1 DANS VOTRE BASSE-COUR | 
E EN UTILISANT LES PRODUITS RENOMMÉS § 

™ 1 iPflJ6|fY produit efficace pour S 
S t»S* S S Si W 1\ I préserver et guérir les g 
S maladies des lapins : gros ventre, diarrhée, s 
lUrieEO»»ETiE^d^:| 
■» rie des volailles. 

™ En vente chez votre Fournisseur ™ 
Vente en Gros : £5 

wm 

s Laboratoire du Lapinsky i 
S I, Rue Saint-Maurilie, Angers § 
"iee9ii8»..i.iiiaii.iiiiii.iiî.iEieiin.u..ii^ 

BOUCHONS ET LIÈGES 
Articles de Caves - Traitement desVins 

MARCEL N O RM AND 
Tél. 116.86 - 2, Rue Guépin - NANTES - C.C.p. 171.49 

MÊÊmmimmmmmmmm 

Avril au 
lelo Machine 

va.*, «araPMa 

III 

La Grande marque Française tic couvre-parquets 

MAGASIN ù£ VENTE ET Û'EXPÛSÏTÎON 
i, Rue Guepin, a NANTES 

Ce possédera ta nnoix le plus var.a en couvre parquets de toute ia région 

^33lffiÉSï£iaigJBï8!HSffl»@TO!!P^ 

i r 

ta 

VOUS LES ELEÏtHEZ TOI 
KAPiDEMEHT ET SANS RISQI 

AVEC L'Ai PS PS? LA 

I Aliment spécial dent l'action fortifiante, aperitive et diges- I 
m tiye permet a l'animal d'assimiler en les complétant les alimants 9 
g donnés. 9 

Employés la FARINE A TE, vous engraisserez économi- « 
g qoement votre bétail, vous dorrnerez à vos porcs, porcelet», veaux, 5 
g vaches, etc., une chair lourde et ferme et supprimerez complè- S 
i tement tous les risques de l'élevage. 

1 CIHQ FOIS p us efficace que toute autre provende s 
B Vous trouverez la Farine ATE Anus toutes les SuccersaJes de F Economique, — 
S des Docks do l'Ouest, de l'Union des Docks 
g et chez pte de 2.P19 Dépositaires en Bretagne, Normandie et Vendée. | 

Il y a un dépôt de farine ATË près de chez von» J 
S<aiaiBiR.iia.aiH.s««awa>BM 

i^gr^ndemqn»fe/fQrion economiquej^ovmœ Depot Générai:D.TRGCHU,9,Ruesaint-Gouéno,SAINT-BRIEUC 

A TOUS NOS COMPTOIRS 

EXPflSITiO» BEliERALE 
des NOUVEAUTES 
pour la Saison d'Eté 
UHil!l.S..tiiïîâiiïCI.h.Kâïl8lij{î

>
UI|IH||||| 

MODES 
CONFECTIONS 

pour Dames 

SOIERIES - LAINAGES 

BONNETERIE 

etc.. 

GRANDS MAGASINS 

LES PLUS IMPORTANTS ET LE MEILLEUR MARCHE DE TOUS LES MAGASINS 

er AU 1 K AVttfl « VENTES - RECLAMES 
AU à<J /if I\1L» ♦ SENSATIONNELLES 

VISITEZ A LA 

FOIRE DE NANTES 
NOS 2 EXPOSITIONS : 

Atl PALAiS j)[ L'MMilflM 
Présentation de Nouveautés pour la Cuisine 

tiliiiilillMliiilih 

AU 88AMP PALAIS 
^Exposition de Mobiliers complets et de Meubles de la 

FABRIQUE 
LEGLAS-MAURICE 

dont nous sommes 
les seuls Concessionnaires 

-—■ T pour la région 

NANTIS — imprimerie JDUPAS et G", 57, rue Saint-Clément. « Télépù. 146-5.5« <Uompte-Postal S 5.tj«3-JNantes. 



Il 

depuis longtemps à l'étroit dans 
ses Magasins actuels, inaugurera 
MARDI ï" AVRIL ses principaux 
agrandissements entre la rue du 
Calvaire et les rues Boileau et du 
Chapeau-Rouge. 

Dans des locaux plus vastes, sim-
ples, lumineux, sa clientèle trou-
vera, avec un accueil toujours défé-
rent, plus de choix et plus de com-
modités que par k passé. 

Aux avantages bien connus qui 
ont fait la réputation de la Maison, 
la Direction a joint pour tout le mois 
d'avril deux attractions sensation-
nelles : 

Une Tombola gratuite de 10.000 
francs de lots et, comme prime, de 
belles tasses à thé japonaises garan-
ties d'origine. 

La Direction et le Personnel de la 
Maison invitent leur clientèle tou-
jours plus nombreuse è leur rendre 
visite en foule à cette occasion. 

DRAPFRIF genr9 An«la'l8 Pour vêtem W1UU iJiïSJLs mi-saison, grand assortit! 
de dispositions et teintes mo-
de ; largeur 95/100, le mètre 
largeur 130, le mètre 
largeur 140, le mètre 83 00, 

26 90 et 

e-ats 
ment 

19 90 

23 80 

! lainage nouveauté tour 
« robes, grand oholx ' de 

nuances mode; largeur 85, <A *%« 
La mètre § g gy 

tissu mode pour tailleurs ou vête-
ruents légers, tous tes tons de gTis 

et beige; largeur 140, . nn @A 
Le mètre..... 29*90 et £,£■ ©U 

genre fil & fil, tissu d'ujage 
pour robes et costumes tail-

leurs, se fait en beige, castor, marron et 
gris ; largeur 140, jtfl 
Le» mètre 89 50 st &Q 

SHÛUDÂS-SÂTIN 

i m 

'à ■ • 

CRÉ'PÛN gaufre uni, belle aualité pour 
lâiiï vil lingerie et combinaisons, 60 co-

loris au chois ; largeur 70. M AA 
Le mètre ,, J g y 

fâîlfûT saus aW>rèt. bonne qualité, 
VniitWl pour lingerie i largeur 80. Le 

mètre 4 95, i 50, 3 «S, 8 60 & Q, p 
B 95 et' . £ SU 

?i\\ï J? ml-M crémôa, joli grain, très 
ÏVILuj tonne Qualité pour drap» de lit j 

Largeurs ; 100 110 180 200 

L« mètr» 

rayé ton sur toa, 
tissu haute nou-

veauté pour tailleurs et vêtement» mi-
saison, toutes la gamme des ifl 
boiges ! îarg. 140, Le mètre ft* 

PftPFî ÏÏSV pur9 laIn9 décatie, choix ln-
I VI liliUlii comparable de coloris mode, 

marine et noir; largeur 140. QA g A 
L» mètre , , ££ y y 
«n noir et marine seulement 19 90 

œTds CHINE a 
laine Qualité* recommandées pour robes 
d'usage, noir, maria*) et coloris mode ; 
largeur 140, 
Le mètre 40 00, 39 OO et £w * 

T~ . » . „ . «,'..H 1res ?Ç? 
lant, teintes nouvelles, marine et noir, 
oholx unlaue ; larg. 140. Le s c 
mètre 08 OO, 55 00 st *9U 

pure soie naturelle tou-
te» teintes pour linge-

; largeur 80. ifl mm 

9.95 
220 

22.95 

10.95 
240 

18.50 19,93 

>RAPS de LIT cretonne blanchie sans 

jours, fils tirés, recommandé* aux hôtels 
et pensions ; 
taille: " 160X278 180X275 200X3*0 

prix : 27.5P 
220X825 

20.05 89.95 
240X860 

45.0O 49.95 

CPPTAMMP mprimée pour ameublement, 
Ilâiï Vlliïiichoîx incomparable de dessins 
et de coloris ; largeur 80. a g A 
Le mètre depuis ..■ U 9y 

SÂTMFTÎT b8lle «Tla,11t«. très brillante 
fïIJUïàil lu pour courre-pieds, édredoas 
et transparents, existe en toutes nuances, 
en 130, 140 et 160 ; largeur A AA 
130. La mètre depuis ...... Q OU 

i^r«un ! 200 180 180 149 

TOILE de SOIE 
rie et doublures 
Lre mètre . 

toile d« soie pure po-ir lin-
grerls riche, la plus grande 

résistance dynamométrlQue connue : 88 
kilogs aux essais dti laboratoire de la 
(Chambre de Commerce de Paris. Tous les 
coloris. Inimitable. Exigez la marque sur 
les lisières. Exclusive. Le 
mètre 

œPEdeCHÏME SiïïïS ̂ \llt 
ivoire et noir : largeur 100. f n |ji 
Le mètre 13 «« 

mfDV ÇATIW BoI"> artifioledle solldi-
VfiJUEi ùAlm té garantie, assortiment 

complet de coloris, Ivoire et *>r f A 
noir ? largeur 100. Le mètre « w» 

SIHTANP qualité lourde, spéciale pour \jbltu\ii vêtements, en noir et ma-
rine ; largeur 98/100. L* «K » 
mètre « •• &9 

Largeur 140, le mètre .. 49 50 

Imprimée, pour robes, 

Le mètre : 19.50 16.90 14.25 13.25 
120 100 

10.73 8.98 

COUVERTURES ï^SSl tg^Zl 
aux deux extrémités , 
dimensions : »10X*40 150X200 

prix 65.00 37-90 

CUJJjyiïCP banche devant rapporté et poi-
OIUÎÎILHU gnets mousquetaire 
en piqué blanc, sans col. 15 71 

TOILE de SOI 
rabie de dessins et coloria nouveaux. S sé-
ries i largeur 80. Le mô- A AE 
tre 12 90, 11 OO et g 83 

âTfÇTU nnle, tissu souple pour doubî-J-
1 lu l£ res st lingerie, iimmenso choix 

de coloris ; largeur 70. Le- n *|g 
mètre ..., — • • * * w 

P S P1ÎDÎJ shirting lingerie beîle qualité, 
imUIUi garniture Jours fils tirés mate et 
motifs brodés. La chemise ou 4£> fi A 
la culotte 1» 

B ac sole artificielle, semelles et revers 
Hu renforcés en fil avec cou- A gr 
ture, en noir et teintes mode 9 88 

Nos séries CHAPEAUX souples 
en feutre et mérinos, formes nouvelles, 

«n noir et toutes teintes mode. A g r A 
De 95 à SU 

Nofe^iMTTOÏOf^cW 
exécuté dans nos ateliers avec des drape-
ries de choix est élégant et bien fait. 
Le complet forme droite ou Q il » 
croisée, sur mesures ...... s»PU 

sur mesures, grand choix d* 
draperie» rayées hante nou-

veauté, coupe Impeccable. L» pantalon : 
195 OO, 175 OO, 145 OO. Aff 
125 OO, 105 OO, 95 OO et . . »« * 

INAUGURATION D'UN RAYOM Oî 

CONFECTIONS pour DAMES 
complétant notre Rayon de Mesures et de Modèles de Couture 

LES PLUS RÉCENTES NOUVEAUTES Â OES PRIX MODÉRÉS 
bi 
71 HAUTCAITen façonné sol* fgimUfinU noire, doublé sole 

APERÇU BI QUELQUES PRIX : 
DftDE? toile sole imprimée jolies diaposl-
RUDC tlons. OC » 

Manchies longues >-.*•> »w 
COSTLlEmLEUR^YiV 

noire et marine ' 

toile tarare, tous 
coloris 0 

ISrantle . 
Comprenaraf 50 JLOTS d'une vtifeur de t&.OOO "°\ clielsis parmi les plus belles maFeîiaiîaltseg 

Règlement et Garanties 
Durant iout le mois d'avril les acheteurs de 100 fr. ou fractions 

de 100 fr. de marchandises prendront part à cette tombola. 
Lss lots seront exposés du 1er avril au 15 mai dans une vitrine 

des Magasins rue du Calvaire. 
13 y aura deux gagnants par |oarn£e «le vente 

Les noms et adresses des participants seront inscrits. 
Le tirage aura lieu publiquement dans les Magasins, sous le 

eontrôie d'un huissier, lundi matin 5 mai i 10 h. 
La liste des gagnants sera affichée dans la vitrine des lots et 

publiée dans les journaux régionaux du 11 mai. 

&<es gagnants seront avisés par la maison 

ttÉTAIX ET VALEUR DES LOTS 

ÏH —ï Coupe ÏO mètres percale blanche, val. m fr. - "i;cêw't» »M»j'Zjffîtï^i 
1 Blowie chemlsl», toïï» de sole « Bêglna ». yBrJ~ .î? 

186 fr, — 1 Paire fle puro sots « Lys », 
fr 50. ~ t Chemisas zéphtr pour hommea, val. 

1 Coupe de i IU. «0 Jersey sole pour 
vaî. 105 fr. — 8 Chemise» popeline pour 

1 Couverture coton blanc, val. H5 fr. 
80 mètres coton «cru, vaî. 105 fr. — 1 Sweater dame, val. 
val. 78 fr. — 8 Chemise» psrcale pour hommes, val. 88 
lOï fr. — 1 Coupe de 4 m. 60 toile do soie. « Rêgina », val. H* fr' 60, 
lingerie, val 12<l fr. 80. — S Gn«ml»si soiseite pour hommes, val. — - — —; - - ilm Zrneâ, rai. 185 fr. - 1 Coape de ï «. 80 orépe de Chine pour lingerie, val M .f of^! 
toile torchon* liteaux pur fil. largeur 85. val. 1M fr. - 1 f.hapeau taupê pour honimes ,val.tK^.r- ~ J C

t
^»v!|« 

de nuit crêpe de Chine, val. K9 fr. - 1 Chapeau soupie pour homme, vaî 05 fr.-1 ̂
m
^J*^}™ ' 

soie « Bégtaa », val. H0 fr. _ 1 Parurâ toile de soie t feégin* », val. »» fr. r; 1 °»"on 8 o"èw tôu«, &t 
d* sol. « Régina », val. 100 fr. - 1 Cliapean rend pour homme, val. M fr. « 1 c.cm"X

t
8,^ /„

0
nm bSnches 

soie, val. î« fr. - 1 Coups i m«r.s toBe mixte pour lingerie, val. ««'♦*•• ~ « f2**$V Z^"ft* frfsoï -
val. 69 tr. 70. - 1 Coup» i m, 50 toile tout soi« pou» Unserl», val. 08 fr. $9, — • Cravates, *«■ ■» J 
1 CombinAison-jupon toile d» soie, val. »* fr. - 1» Serviettes nid d'abeiUes val. 11 fr. - 1 Ch.nUss perça,? 
Manche à jours, val. «5 fr. — 1 Parure pwoals blanche ft fisurette», val. ss «f. 
^ourâ, val. 68 fr. — 18 Moueaolr» Oholet pur fil, val. 8» fr. »6. — ï Cfesauette, val, lï tr, 

cadeaux 

SI II « — *
 V

*S»«MWW m -
1 Parer© perçai» îwancn* a 

BMiJLM.JES TASSES A THE JAPONAISES D'ORIGiNE 
offerte* tout le mois d'txvrtl 

i tanu pour 200 francs rachat «Inimas. 1 tasse pour 50 francs d'achat minimum, 
2 » » 100 » » 
2 i » ISO » » 

250 
300 


